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SEIZIEME DIMANCHE ÂPRES LA PENTEQOTE

<Notre-Seigtneur dit aux pharisiens : Est-il permis de faire des
guérisons le jour du sabbat?)

1. Considérons les nobles procédés de Jésus-ûhrist envers les
hommes qui l*avaient, invité à leur table. Ceux-ci dissimulaient
leur malveillance et leurs critiques sous les dehors des honneurs
qu'ils lui rendaient.; mais Jésus, connaissant toutes leurs pensées,
ne -veut pas cependant les confondre en public; il leur poe :lum-
blement des questions, comme s'il avait b.esoin de s'instruire lui-
mêmne; il leur parle avec douceur. Son but évident est de les
éclairer et de les gagner, sans les offenser: il en appelle à leur
propre conscience ponr rectifier leu rs fgiux jugiements; il cherche
à ramener, par la modération et la patience,des esprits prévenus et
égarés. On voit que c'est par son huimilité qu'il veut guérir leur.
orgueil ; et afin de donner à sa leçon une consécration éclatante
et instructive, il opère sous leurs yeux la guérison de l'hydro-
pique.

Il. Le Seigneur triomphe par sa douceur plus que par sa puis-
eauce, selon cette parole de l'Écriture: a L'homme doux et patient
est plus fort que celui qui ?ubjugue le5 villes. » Grande véêiiý


